
MUSIQUE INSTRUMENTALE : Arc-en-ciel n° 610 

 

 

OUVERTURE 

 

Dieu notre Père,  

 

Nous avons la joie de nous réunir sous ton regard. 

Nous te remercions pour cette heure mise à part, 

ce temps de paix, d’écoute et de louange. 

Par ton Esprit, apprends-nous à vivre  

en communion avec toi  

et les uns avec les autres. 

 

Amen 

 

 

LOUANGE 

 

Ps 148 : 

 

Alléluia ! 

 

Louez le Seigneur depuis les cieux. 

Louez-le dans les hauteurs. 

Louez-le, vous tous ses anges. 

Louez-le, vous toute son armée. 

Louez-le, soleil et lune. 

Louez-le, vous toutes les étoiles brillantes. 

Louez-le, vous les plus élevés des cieux, 

et vous les eaux qui êtes par-dessus les cieux. 

 

Qu’ils louent le nom du Seigneur, 

car il commanda, et ils furent créés. 

Il les établit à tout jamais. 

Il fixa des lois qui ne passeront pas. 

 

Louez le Seigneur depuis la terre : 

dragons et vous tous les abîmes, 

feu et grêle, neige et brouillard, 

vent de tempête exécutant sa parole, 

montagnes et toutes les collines, 

arbres fruitiers et tous les cèdres, 

bêtes sauvages et tout le bétail, 

reptiles et oiseaux, 

rois de la terre et tous les peuples, 

princes et tous les chefs de la terre, 

jeunes gens, vous aussi jeunes filles, 

vieillards et enfants ! 



 

Qu’ils louent le nom du Seigneur, 

car son nom est sublime, lui seul. 

Sa splendeur domine la terre et les cieux. 

Il a relevé le front de son peuple. 

Louange pour tous ses fidèles, 

les fils d’Israël, le peuple qui lui est proche ! 

 

Alléluia ! 

 

 

MUSIQUE : Psaume 135 

 

 

REPENTANCE 

 

Seigneur, 

 

Depuis les temps anciens 

tu nous adresse une parole  

qui nous délivre  

de nos illusions, de nos idoles et de nos servitudes. 

Mais souvent nous prêtons l’oreille  

à ce qui nous éloigne de toi. 

 

Depuis les temps anciens 

tu nous adresse une parole qui nous apporte le pardon. 

Mais souvent nous faisons violence à ton langage d’amour. 

 

Seigneur,  

 

Toi qui te places toujours de notre côté, 

viens nous rendre vivants et disponibles pour les autres. 

 

Amen 

 

 

PARDON 

 

Celui qui croit au Fils unique de Dieu n’est pas jugé.  

Il est sauvé et il reçoit la vie éternelle. 

 

 

VOLONTE DE DIEU 

 

Accueillir le pardon de Dieu, 

c’est dire oui à la vie,  

oui à la vie tout entière. 

 



Hier est passé, 

demain n’est pas encore là, 

aujourd’hui Dieu nous aidera. 

 

Dieu nous pardonne en Jésus-Christ. 

Qu’il nous conduise à dire oui à la vie tout entière, 

oui, jusqu’à la vie éternelle. 

 

 

ILLUMINATION 

 

Nous prions avant de lire les Ecritures, 

afin qu’elles deviennent pour nous une parole de vie. 

 

Toi qui es 

   le Dieu d’Abraham, 

   le Dieu d’Isaac, 

   et le Dieu de Jacob, 

 

Toi qui es 

   le Dieu de Jésus-Christ, 

 

Toi qui es 

   le Dieu d’hommes et de femmes  

   dont nous admirons la foi, 

 

Toi qui es notre Dieu, nous te prions : 

 

Que ta Parole touche notre cœur. 

Que ton Evangile devienne bonne nouvelle pour notre vie. 

 

 

TABLEAU DE MICHEL-ANGE 

  

 
La création d’Adam, Michel-Ange (détail) 

 

 

 

 



ILLUMINATION 

 

Dieu notre Père, 

 

Par ton Saint-Esprit, éclaire notre intelligence 

Et revêt-nous d’humilité  

devant la sagesse, le profondeur et la puissance  

de la Parole que tu vas nous adresser maintenant. 

Que ta présence, à travers ton Esprit, 

vienne habiter cette parole 

afin qu’elle descende dans nos cœurs  

pour renouveler nos vies.  

 

Amen  

 

 

LECTURES 

 

 

Exode 34, 4, 6 + 8-9 : 

 

Moïse tailla des tables de pierre comme les premières, se leva de 

bon matin et, comme le Seigneur le lui avait ordonné, monta sur le 

mont Sinaï, ayant pris à la main les deux tables de pierre. Le 

Seigneur descendit dans la nuée, se tint là avec lui, et Moïse 

proclama le nom de « Seigneur ». Le Seigneur passa devant lui et 

proclama : « Le Seigneur, le Seigneur, Dieu miséricordieux et 

bienveillant, lent à la colère, plein de fidélité et de loyauté, qui reste 

fidèle à des milliers de générations. Aussitôt, Moïse s’agenouilla à 

terre et se prosterna. Et il dit : « Si vraiment j’ai trouvé grâce à tes 

yeux, ô Seigneur, que le Seigneur marche au milieu de nous ; c’est 

un peuple à la nuque raide que celui-ci, mais tu pardonneras notre 

faute et notre péché, et tu feras de nous ton patrimoine. » 

 

 

2 Corinthiens 13, 11-13 : 

 

Frères, soyez dans la joie, travaillez à votre perfectionnement, 

encouragez-vous, soyez bien d’accord, vivez en paix, et le Dieu 

d’amour et de paix sera avec vous. Saluez-vous mutuellement par 

un saint baiser. Tous les saints vous saluent. La grâce du Seigneur 

Jésus Christ, l’amour de Dieu, et la communion du Saint Esprit 

soient avec vous tous. 

 

 

Jean 3, 16-18 

 

Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, pour que 

tout être humain qui croit en lui ne périsse pas, mais qu’il ait la vie 



éternelle. Car Dieu n’a pas envoyé son Fils dans le monde pour 

juger le monde, mais pour que le monde soit sauvé par lui. Qui 

croit en lui n’est pas jugé ; qui ne croit pas est déjà jugé, parce 

qu’il n’a pas cru au nom du Fils unique de Dieu. Et le jugement, le 

voici : la lumière est venue dans le monde, et les hommes ont 

préféré l’obscurité à la lumière parce que leurs œuvres étaient 

mauvaises. En effet, quiconque fait le mal hait la lumière et ne vient 

pas à la lumière, de crainte que ses œuvres ne soient démasquées. 

Celui qui fait la vérité vient à la lumière pour que ses œuvres soient 

manifestées, elles qui ont été accomplies en Dieu. » 

 

 

MUSIQUE INSTRUMENTALE : Arc-en-ciel n° 618 

 

 

PREDICATION 

 

Un jour, un pharisien appelé Nicodème était animé d’une vraie recherche 

spirituelle. Il vint de nuit vers Jésus de nuit pour l’interroger.  

 

Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, pour que tout être 

humain qui croit en lui ne périsse pas, mais qu’il ait la vie éternelle.  

 

Ce verset synthétise la réponse que Jésus lui a faite sur les grandes questions 

existentielles.  

 

En cela, il est un condensé de tout l’Evangile. On en a vite compris l’importance. 

Au XIXe siècle, il a souvent été choisi pour orner les temples. 

 

C’est ce qu’en théologie on appelle une clef herméneutique, c’est-à-dire une clef 

qui permet d’interpréter tout le reste des Ecritures.  

 

Ce verset fait référence à l’alliance que Dieu conclut avec l’être humain.  

 

Dans la vie courante, nous employons ce terme d’alliance principalement dans 

deux cas : celui du mariage et celui de pays qui pendant une guerre combattent les 

uns aux côtés des autres. Il signifie que je peux compter sur l’autre et que l’autre 

peut compter sur moi, ainsi les conjoints dans le cas du mariage ou les pays amis, 

autrement dit les alliés, lors d’un conflit. L’alliance rend plus fort.  

 

Dans le récit biblique, cette notion d’alliance est partout présente, mais elle se 

précise au fil du temps. Elle apparaît avec Noé, et elle est alors symbolisée par 

l’arc-en-ciel qui succède au déluge, elle revient avec le don de la loi à Moïse, qui 

fait l’objet du texte choisi en première lecture, et elle aboutit enfin à cette étape 

ultime que nous appelons « la nouvelle alliance », celle offerte par Jésus-Christ.  

 

Cette dernière alliance n’est plus conditionnelle. Elle abolit la condamnation. Il ne 

s’agit plus pour Dieu de juger, mais de sauver.  

 



Et puis elle a une seconde particularité : elle ne concerne plus le seul peuple juif, 

mais toute l’humanité. Comme nous l’a rappelé le passage des Actes lu dimanche 

dernier avec cette longue énumération de peuples qui entendaient cette parole dans 

leur propre langue signifiait : toute barrière est désormais abolie. Chaque être 

humain peut être au bénéfice de cette nouvelle alliance, quelle que soit son origine 

ou sa culture. C’est pourquoi le christianisme prend aujourd’hui des formes 

variées selon le pays dans lequel il s’est enraciné. On parle d’inculturation. 

 

C’est un grand privilège d’être au bénéfice de cette alliance. Et on le reçoit de la 

manière la plus simple qui soit : non plus par la vision d’un arc dans le ciel ou par 

l’observance de prescriptions inscrites sur des tables de pierre, mais juste en 

donnant du crédit à cette bonne nouvelle de l’Evangile. 

 

En effet, c’est la foi qui permet d’en prendre acte. Comme le disait dans une de 

ses prédications le pasteur Adolphe Monod, qui a marqué tout une génération de 

protestants au XIXe siècle : La foi ne fait que recevoir ; et c’est par cette simplicité 

du recevoir qu’elle vaut, parce que c’est par elle qu’elle laisse à Dieu toute la 

gloire du faire1.  

 

Mais est-il vraiment si simple de comprendre ce qu’est la foi ? Sait-on toujours de 

quoi l’on parle ? Les théologiens se sont interrogés sur elle.  

 

Le cardinal Newman, ce grand intellectuel anglais du XIXe siècle, en parlait avec 

cette image : il la voyait incolore, comme l’eau ou l’air, à travers lequel l’âme 

voit le Christ, s’y repose et le contemple. Et il disait que vouloir la saisir revenait 

à lui substituer un sentiment, une idée ou une conviction2. 

 

Bref, il montrait qu’à trop vouloir la considérer comme un objet elle risquait de 

nous échapper. Car la foi est une attitude : elle consiste à faire confiance. Dans 

cette mesure, on ne peut évidemment pas la saisir, de même qu’il est impossible 

de saisir Dieu. 

 

Quand Voltaire, dans une réflexion fort connue, exprime sa conviction qu’un 

grand horloger est à l’origine de l’univers3, il affirme quelque chose sur 

l’existence de Dieu, mais il se place sur le plan de la croyance. Or la foi ne se 

réduit pas à la croyance. Elle n’est pas un article de catéchisme que le membre 

d’Eglise validera pour témoigner de son orthodoxie, c’est-à-dire de son 

conformisme en matière de croyance, mais une réflexion de tous les jours sur son 

histoire personnelle et sur celle du monde.  

 

La foi est un principe existentiel qui nous donne accès à cette nouvelle alliance.  

 

Amen 

 

 

MUSIQUE INSTRUMENTALE : Arc-en-ciel n° 640 

 
1 Sermon La grâce ou l’œuvre du Père, 1853 
2 Conférences sur la justification, 1838 
3 Les cabales, 1772 



CONFESSION DE FOI 

 

Le Christ Sauveur et Seigneur  

nous réconcilie avec le Père  

par la foi seule. 

Il nous libère de la malédiction de la loi  

et de toute culpabilité. 

 

Par l’annonce de l’Evangile,  

le don du baptême  

et la célébration de la Cène, 

il nous rassemble en Eglise  

sous l’autorité des Ecritures  

illuminées par le Saint-Esprit. 

 

Il nous associe à son statut filial  

et à son œuvre de libération et de vie, 

en vue de la louange et de la prière,  

du témoignage et du service. 

 

Par là, il nous permet de collaborer avec  lui  

pour contribuer à faire du monde  

une création de Dieu,  

dans l’attente du Royaume. 

 

Amen 

 

 

MUSIQUE INSTRUMENTALE : Arc-en-ciel n° 643 

 

 

OFFRANDE 

 

Rappelons-nous la parole du Seigneur lui-même 

Que nous a transmis le livre des Actes : 

Il y a plus de bonheur à donner qu’à recevoir. 

Ce culte nous donne l’occasion  

de manifester notre générosité. 

 

… 

 

Dieu notre Père, 

 

Accueille avec bienveillance nos prières  

et cette offrande qui les accompagne 

comme un signe de notre reconnaissance de notre part. 

Nous ne nous prévalons d’aucun mérite devant toi. 

Garde-nous par ta grâce à ton service  

tous les jours de notre vie. 



 

Amen 

 

 

SAINTE CENE 

 

PREFACE 

 

Louons notre Dieu : 

 

C’est notre joie de te louer, Dieu notre Père. 

Tu es le Dieu de la beauté et de la vie. 

Tu nous as comblés d’amour en nous donnant ton Fils. 

Tu as voulu qu’il partage notre existence. 

Tu renouvelles par lui notre espérance. 

 

Maintenant, unis aux croyants  

de tous les lieux et de tous les temps, 

nous célébrons ta gloire. 

 

Aussi, avec l’Eglise universelle,  

nous célébrons ton nom. 

 

INSTITUTION 

 

Le Seigneur Jésus, dans la nuit où il fut livré,  

prit du pain et, après avoir rendu grâces,  

le rompit et dit :  

« Ceci est mon corps qui est donné pour vous ;  

faites ceci en mémoire de moi ». 

 

De même, après avoir soupé, il prit la coupe et dit : 

« Cette coupe est la nouvelle alliance en mon sang ;  

faites ceci en mémoire de moi  

toutes les fois que vous en boirez ». 

 

Nous prions : 

 

Dieu notre Père,  

 

Nous voici réunis  

pour nous souvenir de ce pain et ce vin partagé. 

Ils nous rappellent les signes dont notre foi a besoin. 

Qu’ils soient notre force, 

jusqu’au jour où nous vivrons ce repas  

dans la plénitude de ton Royaume. 

 

MUSIQUE : Arc-en-ciel n° 182 

 



Notre Père, qui es aux cieux, 

que ton nom soit sanctifié, 

que ton règne vienne, 

que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel. 

Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour ; 

pardonne-nous nos offenses,  

comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés. 

Ne nous laisse pas entrer en tentation,  

mais délivre-nous du mal,  

car c’est à toi qu’appartiennent  

le règne, la puissance et la gloire, 

aux siècles des siècles. 

Amen 

 

 

INTERCESSION 

 

Dieu notre Père, 

 

Nous te prions pour l’Eglise en marche à travers les temps. Qu'elle sache préparer 

la venue du Royaume 

et éclairer les chercheurs de sens !  

 

Nous te prions pour ceux qui influencent la vie publique.  

qu'ils exercent leurs responsabilités 

en cherchant le bien-être de tous ! 

 

Nous te prions pour ceux qui sont fatigués. 

Qu’ils trouvent un lieu pour se reposer !  

 

Nous te prions pour ceux qui traversent  

un deuil ou une épreuve.   

Que leurs difficultés servent à les rapprocher de toi !  

 

Nous te prions pour nous-mêmes, 

afin que nous sachions reconnaître ta présence  

dans les personnes que nous rencontrons 

et que nous sachions toujours témoigner de ton alliance, 

qui résume ton amour pour tout être humain. 

 

Comble nos aspirations les plus profondes, 

car tu es notre espérance aujourd'hui et pour toujours.   

 

Amen 

 

 

BENEDICTION 

 

Recevez maintenant la bénédiction de la part de Dieu :  



 

Dieu vous bénit et vous garde. 

Dieu tourne sa face vers vous et vous accorde sa grâce. 

Dieu porte sur vous son regard et vous donne la paix. 

 

Amen 

 

 

MUSIQUE INSTRUMENTALE : Arc-en-ciel n° 485 

 

 


